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îiu même dcjii'é du verbe poétique, compren-

draient la gloire et le profit qu'il y aurait

pour eux à n'écrire que ce que tout le monde

peut lire sans remords! Ils sont rares, ces

poètes et ces écrivains, et cependant voyez

quelle admirable destinée est '
\ leur! Ils sont

lus et appréciés de tous; ils pénétrent par-

tout; leur place est marqni'O dans toutes les

familles, à tous les foyers: ce sont les amis

de la maison, et ils voient groupés et confon-

dus autour d'eux tous les âges, et toutes

les conditions. Leur voix, bien qu'elle ne soit

pas toujours la plus forte ni la plus barnio-

nieuse, a cependant le magnifique privilège

d'être seule écoutée de l'immense multitude.

Seuls aussi, ils sont assurés de traverser

sains et saufs l'abîme des temps futurs et de

parvenir à la postérité avec cet air de jeu-

nesse et de fraîcheur que leurs premiers

admirateurs leur ont connu. Que de chefs-

d'œuvre vrais ou faux de ce siècle seront

oubliés depuis longtemps
,
pendant que les

jeunes filles continueront deverserdes larmes

sur les malheurs d'P^vangéline, et que tous
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